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Composer un bouquet des fleurs de son jardin 
pour décorer sa maison est l’un des grands plai-
sirs que l’on peut retirer du jardinage. Aucune 
raison de se priver de prélever régulièrement 
quelques roses sans dégarnir ses massifs.

Les rosiers de jardin assurent une extrême diversité de fleurs, 

en matière de formes et de couleurs, de feuillage et de port, 

et un certain nombre de variétés, surtout parmi les plus 

récentes, dégagent un agréable parfum. De quoi pallier les 

reproches souvent faits aux roses des fleuristes : tiges trop 

raides, fleurs trop rigides, choix des couleurs limité, inodores, 

toutes caractéristiques liées aux impératifs recherchés par les 

obtenteurs de roses pour fleuristes, qui permettent aux fleurs 

de voyager dans les meilleures conditions. 

C’est donc dans votre jardin, à portée de main, que vous 

pourrez prélever de grandes roses très doubles, parfumées, 

pour composer des bouquets chatoyants et odorants. Votre 

plaisir débutera dès la cueillette, en choisissant vos varié-

tés et la maturité idéale des fleurs. 

— Bien cueillir et conserver ses fleurs —
Il est préférable de cueillir les roses le matin, « à la 

fraîche », lorsque la rosée a séché, mais que le soleil n’est 

pas encore chaud. Les roses sont alors à leur point maxi-

mal de turgescence (cellules gorgées d’eau et en état de 

tension, rigidifiant les tiges, les feuilles et les pétales). 

Choisissez-les au stade « bouton ouvert », lorsque les 

sépales laissent bien voir la couleur mais que les pétales 

sont encore imbriqués les uns dans les autres.

Vous pouvez prévoir de ne composer votre bouquet que 

d’une seule variété, ou mélanger les couleurs et les formes. 

Coupez les tiges en biseau avec un sécateur propre et bien 

affûté, ou avec un « cueille-fleurs », outil muni d’un dispo-

sitif spécial qui maintient la tige après la coupe pour éviter 

que la fleur ne tombe par terre. 

Cette récolte peut être une bonne opportunité pour assu-

rer en même temps une taille du rosier, en coupant 1 cm 

au-dessus d’une jeune pousse dirigée vers l’extérieur. 

Mais ne cueillez pas des tiges de plus de 30 ou 40 cm de 

longueur pour que le rosier ne prenne pas un air dégarni 

et qu’il refleurisse rapidement. 

Secouez délicatement les fleurs coupées, pour déloger les 

petits insectes qui pourraient y loger. Et transportez-les 

avec précaution, par exemple dans un panier en osier.

Plongez les tiges, le plus rapidement possible après la 

coupe, jusqu’à moitié de leur hauteur dans une grande 

bassine d’eau, à laquelle vous aurez ajouté un conservateur 

pour fleurs coupées. 

Mettez vos roses en bouquets dans la maison
Par Marie-Hélène Loaëc

Jardin de Granville (‘Evanrat’/Roses Anciennes André Ève), avec ses fleurs en 
coupe rose tendre, son feuillage vernissé et ses tiges sans épines est idéal 
pour composer un bouquet de très longue durée et parfumé - © A. Eve

Pour David Austin, créateur des roses anglaises, n’importe quelle rose 
d’une coupe double est superbe pour couper. Parmi ses préférées, Golden 
Celebration (‘Ausgold’) aux grandes fleurs jaune doré - © D. Austin

Une floribondité exceptionnelle et un coloris éclatant ne peuvent que 
donner envie de cueillir quelques rameaux de Knock Out (‘Radrazz’) de 
Meilland-Richardier pour composer un bouquet lumineux dans la maison 
© Meilland
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Enlevez, en les détachant d’un pincement de doigts ou en 

les coupant, les feuilles du bas des tiges afin qu’elles ne 

trempent pas dans l’eau. Mais ne cassez pas les épines (à 

proprement parler des « aiguillons »), car les petites bles-

sures qui en résulteraient deviendraient des portes d’entrée 

pour les bactéries, responsables du flétrissement des fleurs. 

Ne placez pas votre composition à proximité d’une source 

de chaleur, ou encore d’une corbeille de fruits. Ils dégagent 

de l’éthylène qui accélère la maturation et le flétrissement 

des fleurs (tout particulièrement les bananes !)

Évitez le grand soleil aux fleurs pastel, pour que leurs tons 

ne soient pas affadis.

— Des rosiers à privilégier —
N’importe quelle rose joliment turbinée ou double en coupe 

sera superbe en bouquet. À vous de choisir en fonction du 

style prévu pour votre composition. Avec quelques impératifs 

comme des aiguillons ni trop durs ni trop nombreux. Tenez 

compte également de l’aspect du feuillage. Mais vous pourrez 

compléter celui-ci par les feuilles d’autres végétaux…

Le choix de variétés très florifères et très remontantes 

permettra de conserver un bel aspect aux arbustes, même 

en y cueillant régulièrement quelques tiges. Il est aussi 

possible de prévoir un endroit spécial, véritable « jardin 

bouquetier », à proximité du potager par exemple, pour 

installer quelques rosiers destinés à la fleur coupée, sans 

dégarnir les massifs.

Soignez le sol et la plantation pour assurer une production 

de fleurs nombreuses et solides.

La plupart des catalogues de nos rosiéristes précise si la 

variété proposée est apte à être coupée pour bouquets, 

tenant compte de la durée de vie des fleurs en vase et de 

la remontance. Les rosiers buissons à grandes fleurs (que 

beaucoup continuent à appeler « hybrides de thé ») sont 

l’idéal pour des bouquets raffinés mais assez rigides, avec 

leurs longues tiges et des pédoncules qui maintiennent 

bien les fleurs.

Les rosiers à tiges moins raides et à fleurs groupées 

permettront un autre style de bouquets, d’un style 

gracieux, moins sophistiqué. Dans les fleurs très doubles, 

les pétales internes restent encore frais une fois les pétales 

externes fanés, augmentant d’autant la durée du bouquet. 

De nombreux rosiers buissons à fleurs groupées se prêtent 

ainsi à cet usage.

Les roses simples et les roses à pétales fins forment des 

bouquets très romantiques également, mais elles durent 

peu en vase.

Les fleurs coupées de rosiers miniatures sont aussi intéres-

santes pour une belle décoration de table. Et vous pouvez 

également récupérer et éparpiller les pétales des fleurs les 

plus ouvertes, ou encore les piquer sur un fil de métal fin 

pour composer une guirlande. Quelques gouttes d’huile 

essentielle renforceront leur parfum. 

Conseils pour vos bouquets en vase

Couper une fleur ou un rameau fleuri c’est provoquer un 

stress hydrique et métabolique car il n’y a plus de racines 

pour fournir l’eau et les sels minéraux, et les vaisseaux mis 

à l’air peuvent perdre toute efficience. Ce faisant, la photo-

synthèse diminue, d’autant plus que la lumière manque, 

et les sucres indispensables à l’épanouissement ne sont 

plus disponibles. Facile pensez-vous ! Il suffit d’ajouter 

des sucres et des sels minéraux dans l’eau du vase. Certes ! 

Mais champignons et bactéries vont aussi se régaler. Qu’à 

cela ne tienne ! On peut ajouter aussi un peu d’eau de Javel. 

Plutôt que de jouer à l’apprenti sorcier on peut plus sûre-

ment acheter les produits de conservation mis au point par 

les chercheurs.

Avant de les mettre en vase, conservez vos fleurs au frais 

et à l’ombre. Lavez bien les tiges sous l’eau courante pour 

éliminer une partie des micro-organismes présents naturelle-

ment, recoupez-les sous l’eau pour faciliter l’absorption. Pour 

les organes hors de l’eau, ôtez une partie des feuilles et les 

pousses végétatives pour éviter la concurrence. Éliminez les 

feuilles qui trempent dans l’eau pour empêcher leur pourri-

ture. Changez l’eau et recoupez les tiges souvent, surtout en 

l’absence de solution de conservation. Mettez vos bouquets au 

frais (jusqu’à 2 °C) la nuit pour retarder la sénescence. Si le 

pédoncule des roses se courbe sous la fleur, n’hésitez pas à les 

immerger entièrement pendant quelques minutes.

Noëlle Dorion

Pour en savoir plus :

www.jardinsdefrance.org/la-collection/hors-serie-nos-conseils-pratiques 

(Serge Gudin, Facteurs et pratiques influençant la vie en vase de la rose)


